
Messe du dimanche 3 mai 2020 
4e dimanche de Pâques année A 

 

Première lecture (Ac 2, 14a.36-41)  
« Dieu l’a fait Seigneur et Christ » 

Le jour de la Pentecôte, 14aPierre,  
debout avec les onze autres Apôtres,  
éleva la voix et fit cette déclaration : 

[22Hommes d’Israël, écoutez les paroles que voici.  
Il s’agit de Jésus le Nazaréen,  
homme que Dieu a accrédité auprès de vous  
en accomplissant par Lui des miracles,  
des prodiges et des signes au milieu de vous,  
comme vous le savez vous-mêmes. 

23Cet Homme, livré selon le dessein bien arrêté et la prescience de Dieu,  
vous L’avez supprimé en Le clouant sur le bois par la main des impies. 

24Mais Dieu L’a ressuscité en Le délivrant des douleurs de la mort.  
 
Car il n’était pas possible qu’elle Le retienne en son pouvoir. 

25En effet, c’est de Lui que parle David dans le psaume :  
Je voyais le Seigneur devant moi sans relâche :  
Il est à ma droite, je suis inébranlable. 

26C’est pourquoi mon cœur est en fête, et ma langue exulte de joie ;  
ma chair elle-même reposera dans l’espérance : 

27Tu ne peux m’abandonner au séjour des morts ni laisser Ton fidèle voir la corruption. 
28Tu m’as appris des chemins de vie, Tu me rempliras d’allégresse par Ta présence. 

29Frères, il est permis de vous dire avec assurance, au sujet du patriarche David,  
qu’il est mort, qu’il a été enseveli, et que son tombeau est encore aujourd’hui chez nous. 

30Comme il était prophète, il savait que Dieu lui avait juré  
de faire asseoir sur Son trône un homme issu de lui. 

31Il a vu d’avance la résurrection du Christ, dont il a parlé ainsi :  
"Il n’a pas été abandonné à la mort, et sa chair n’a pas vu la corruption". 

32Ce Jésus, Dieu l’a ressuscité ; nous tous, nous en sommes témoins. 

33Élevé par la droite de Dieu, Il a reçu du Père l’Esprit Saint qui était promis,  
et Il L’a répandu sur nous, ainsi que vous le voyez et l’entendez. 

34David, en effet, n’est pas monté au Ciel, bien qu’il dise Lui-même :  
Le Seigneur a dit à mon Seigneur : “Siège à ma droite, 

35jusqu’à ce que j’aie placé tes ennemis comme un escabeau sous tes pieds.”] 
36Que toute la maison d’Israël le sache donc avec certitude :  

Dieu l’a fait Seigneur et Christ, ce Jésus que vous aviez crucifié. » 

37Les auditeurs furent touchés au cœur ;  
ils dirent à Pierre et aux autres Apôtres : « Frères, que devons-nous faire ? »  

 Qu’elle est belle, cette confiance 
en Jésus et en Ses apôtres…. 

 On connaît le contexte de ce discours de Pierre.  
Nourrissons-nous en pour nous préparer à la fête de la Pentecôte ! 

- Les apôtres étaient à Jérusalem, réunis pour prier  
"dans la chambre haute où ils se tenaient habituellement" 

- Ils étaient là avec quelques femmes,  
"avec Marie la mère de Jésus, et avec Ses frères" 

- Ils étaient à nouveau douze puisqu’ils avaient élu Mathias  
pour être avec eux "témoin de Sa résurrection" 

- Soudain "survint du ciel comme un violent coup de vent",  
puis "leur apparurent des langues qu’on aurait dites de feu,  
qui se partageaient, et il s’en posa une sur chacun d’eux" 

- Alors « tous furent remplis d’Esprit Saint" et du coup  
ils se mirent à parler en d’autres langues,  
et chacun s’exprimait selon le don de l’Esprit. 

- Ceci à la stupéfaction "des Juifs religieux, venant de toutes  
les nations sous le ciel" qu’"Il y avait, résidant à Jérusalem" 

Pierre s’adresse à eux pour leur expliquer ce qui leur arrivait. 

 Les versets 22-35 sont [entre crochets] 
car ajoutés à l’extrait prévu par la liturgie… 

 Manifestement, l’Esprit Saint a inspiré l’apôtre Pierre pour sa "déclaration" ; 
on peut imaginer qu’Il a travaillé aussi le cœur de ses auditeurs 

 NB : Ce psaume annonce 
Jésus en l’appelant "le Fidèle" 



38Pierre leur répondit : « Convertissez-vous,  
et que chacun de vous soit baptisé au nom de Jésus Christ pour le pardon de ses péchés ;  
vous recevrez alors le don du Saint-Esprit. 

39Car la promesse est pour vous, pour vos enfants  
et pour tous ceux qui sont loin,  
aussi nombreux que le Seigneur notre Dieu les appellera. » 

40Par bien d’autres paroles encore, Pierre les adjurait et les exhortait en disant :  
« Détournez-vous de cette génération tortueuse, et vous serez sauvés. »  

41Alors, ceux qui avaient accueilli la parole de Pierre furent baptisés.  
Ce jour-là, environ trois mille personnes se joignirent à eux. 

    – Parole du Seigneur. 

 

 

Psaume Ps 22 (23), 1-2ab, 2c-3, 4, 5, 6 
R/ 1Le Seigneur est mon berger : rien ne saurait me manquer 

  1Le Seigneur est mon berger :  
je ne manque de rien. 

  2Sur des prés d’herbe fraîche, 
Il me fait reposer. 

Il me mène vers les eaux tranquilles 
  3et me fait revivre ; 

Il me conduit par le juste chemin 
pour l’honneur de Son Nom.  

  4Si je traverse les ravins de la mort, 
je ne crains aucun mal, 
car Tu es avec moi : 
Ton bâton me guide et me rassure. 

  5Tu prépares la table pour moi 
devant mes ennemis ; 
Tu répands le parfum sur ma tête, 
ma coupe est débordante. 

  6Grâce et bonheur m’accompagnent 
tous les jours de ma vie ; 
j’habiterai la maison du Seigneur 
pour la durée de mes jours. 

 

 Le psaume 22 (dit souvent du bon berger) 
est donné en entier par la liturgie du jour 

 Un psaume vraiment très beau, 
qu’on aimerait savoir par cœur ! 

 Le verset introductif dit déjà la joie 
du psalmiste : il "ne manque de rien" 

 Le verset conclusif dit récapitule ce que 
vit le psalmiste avec son Seigneur ("grâce et 
bonheur") et sa résolution du coup ("habiter 

Sa maison" pour la durée de ses jours) 

 Les 4 versets qui constituent le cœur du psaume disent 
en quoi consiste la "grâce" donnée par le Bon Berger  
à Ses "brebis" pour qu’elles "ne manquent de rien" 

 Les 7 dons de la grâce du Bon Berger si je suis de Ses brebis : 
1. Sur des prés d’herbe fraîche Il me fait reposer" 
2. Il "me mène vers les eaux tranquilles" 
3. Il "me fait revivre" 
4. Il "est avec moi" 
5. Son "bâton" (à moi de le reconnaître) "me guide et me rassure" 
6. Il "prépare la table pour moi devant mes ennemis" 
7. Il "répand le parfum sur ma tête" 

 Que veut dire "habiter la maison du Seigneur", 
au juste ? Il veut faire de mon Cœur Sa maison :  
à moi de demeurer à tout instant en Sa présence  

(au lieu d’écouter "mes ennemis" 

 "Pour vous" (et vos enfants) "et pour tous ceux qui sont loin" 

 Voilà ce qui, durablement, choquera  
les Juifs jaloux de la promesse faite à eux seuls 

 Dieu seul est Juste et vraiment 
"droit". L’homme, lui, est 

tellement facilement "tortueux" 
dans ses raisonnements… 

 3 000 personnes, wahou ! Quels fruits 
magnifiques de la déclaration de Pierre ! 



Deuxième lecture (1 P 2, 20b-25)  
« Vous êtes retournés vers le berger de vos âmes » 

Bien-aimés,  

[1Rejetez donc toute méchanceté, toute ruse, les hypocrisies, les jalousies et toutes les médisances ; 
  2comme des enfants nouveau-nés,  

soyez avides du lait non dénaturé de la Parole qui vous fera grandir pour arriver au salut,  
  3puisque vous avez goûté combien le Seigneur est bon.  

  4Approchez-vous de Lui :  
Il est la pierre vivante  
rejetée par les hommes, mais choisie et précieuse devant Dieu. 
 

  5Vous aussi, comme pierres vivantes,  
entrez dans la construction de la demeure spirituelle,  
pour devenir le sacerdoce saint  
et présenter des sacrifices spirituels,  
agréables à Dieu, par Jésus Christ. 

  6En effet, il y a ceci dans l’Écriture :  
Je vais poser en Sion une pierre angulaire, une pierre choisie, précieuse ;  
celui qui met en elle sa foi ne saurait connaître la honte. 

  7Ainsi donc, honneur à vous les croyants, mais, pour ceux qui refusent de croire, il est écrit :  
La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs est devenue la pierre d’angle, 

  8une pierre d’achoppement, un rocher sur lequel on trébuche.  
Ils achoppent, ceux qui refusent d’obéir à la Parole, et c’est bien ce qui devait leur arriver. 

  9Mais vous, vous êtes une descendance choisie,  
un sacerdoce royal, une nation sainte,  
un peuple destiné au salut,  
pour que vous annonciez les merveilles de Celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable lumière. 

10Autrefois vous n’étiez pas un peuple, mais maintenant vous êtes le peuple de Dieu ;  
vous n’aviez pas obtenu miséricorde, mais maintenant vous avez obtenu miséricorde. 

 

11Bien-aimés, puisque vous êtes comme des étrangers résidents ou de passage,  
je vous exhorte à vous abstenir  
des convoitises nées de la chair,  
qui combattent contre l’âme. 

12Ayez une belle conduite  
parmi les gens des nations ;  
ainsi, sur le point même où ils disent du mal de vous  
en vous traitant de malfaiteurs,  
ils ouvriront les yeux devant vos belles actions  
et rendront gloire à Dieu, le jour de Sa visite.  

13 Soyez soumis à toute institution humaine à cause du Seigneur,  
soit à l’empereur, qui est le souverain, 14soit aux gouverneurs,  
qui sont Ses délégués pour punir les malfaiteurs et reconnaître les mérites des gens de bien. 

 Les versets 1-20a sont [entre crochets] car ajoutés 
à l’extrait prévu par la liturgie, de manière à avoir 
tout le chapitre 2 de la 1ère Lettre de Saint Pierre 

 Pierre insiste sur 5 péchés importants à rejeter ; comment y 
parvenir ? En chassant les pensées mauvaises qui nous y poussent ! 

 La "ruse" ? C’est je crois 
l’hypocrisie et toute astuce 

cherchant à contourner la loi 

 Il ne suffit pas d’avoir "goûté comme le Seigneur 
est bon", encore faut-il "grandir pour arriver au salut", 

et pour cela désirer Sa Parole, et authentique ! 
 …S’approcher de Lui pour 

ne plus s’éloigner de Lui ! 
 Car en nous Il est "Pierre Vivante" : 

Il vit en nous pour nous construire… 

 …nous construire comme 
Temple de l’Esprit Saint 

 La "Demeure" était pour les Juifs le lieu où Dieu était présent… 

 …Pour nous 
chrétiens, la "demeure 

spirituelle", c’est l’Église 
 Et nous sommes invités à être "pierre vivantes" 

nous aussi (du fait de notre proximité avec le Christ), 
pour qu’elle soit encore plus sainte et habitée par Lui 

 Si Dieu a choisi ceux qui devaient faire partie tout de suite 
de Son Église, c’est pour les sauver, mais c’est aussi pour 

qu’ils annoncent les merveilles qu’Il a faites en Jésus-Christ 

 L’Église du Christ (ceux qui croient en Lui) est aussi peuple de Dieu ;  
en son sein, le pardon n’est pas pour la fin des temps : il est donné maintenant 

 Tant que le "monde" n’a pas 
connu le Christ, les croyants en 

Lui sont des étrangers : ils y 
résident durant leur vie terrestre, 

mais dans la vie éternelle,  
ce temps n’est qu’un "passage"  

 Pierre revient là à ce qu’il dit au verset 1 : 
les 5 péchés cités sont "convoitise" (envie)  

de ce que font ceux qui écoutent leur "chair" 
plutôt que l’Esprit qui habite en eux 

 Il faut s’abstenir de pécher contre Jésus, et aussi de 
scandaliser ceux qui ne croient pas encore en Lui ! 

 …Ainsi cela les prépare à être sauvés eux aussi ! 
 Ne pas scandaliser nos concitoyens => respect 

des gouvernants, même s’ils nous déplaisent ! 

 La paix civile nécessite des institutions humaines (et pas 
seulement spirituelles), elles aussi sont voulues par Dieu 



15Car la volonté de Dieu, c’est qu’en faisant le bien,  
vous fermiez la bouche aux insensés qui parlent sans savoir. 

16Soyez des hommes libres, sans toutefois utiliser la liberté pour voiler votre méchanceté :  
mais soyez plutôt les esclaves de Dieu.  

17Honorez tout le monde,  
aimez la communauté des frères,  
craignez Dieu, honorez l’empereur. 

18Vous les domestiques, soyez soumis en tout respect à vos maîtres,  
non seulement à ceux qui sont bons et bienveillants, mais aussi à ceux qui sont difficiles.  

19En effet, c’est une grâce de supporter, par motif de conscience devant Dieu,  
des peines que l’on souffre injustement. 

20En effet, si vous supportez des coups pour avoir commis une faute, quel honneur en attendre ?] 
Mais si vous supportez la souffrance pour avoir fait le bien, c’est une grâce aux yeux de Dieu. 

21C’est bien à cela que vous avez été appelés,  
car c’est pour vous que le Christ, Lui aussi, a souffert ;  
Il vous a laissé un modèle afin que vous suiviez Ses traces. 

22Lui n’a pas commis de péché ;  
dans Sa bouche, on n’a pas trouvé de mensonge. 

23Insulté, Il ne rendait pas l’insulte, dans la souffrance, Il ne menaçait pas,  
mais Il s’abandonnait à Celui qui juge avec justice. 

24Lui-même a porté nos péchés, dans son corps, sur le bois,  
afin que, morts à nos péchés, nous vivions pour la justice.  
Par ses blessures, nous sommes guéris. 

25Car vous étiez errants comme des brebis ;  
mais à présent vous êtes retournés vers votre berger, le gardien de vos âmes. 

    – Parole du Seigneur. 

 

Acclamation (Jn 10, 14) 

Alléluia. Alléluia.  
Je suis le bon Pasteur, dit le Seigneur ; 
je connais mes brebis et mes brebis me connaissent. 
Alléluia. 

 

Évangile (Jn 10, 1-10)  
« Je suis la porte des brebis » 

  [24Pour la seconde fois, les pharisiens convoquèrent l’homme qui avait été aveugle, et ils lui dirent : 
« Rends gloire à Dieu ! Nous savons, nous, que cet homme est un pécheur. »(…) 

32« Jamais encore on n’avait entendu dire  
que quelqu’un ait ouvert les yeux à un aveugle de naissance. 

33Si Lui n’était pas de Dieu, Il ne pourrait rien faire. »  
34Ils répliquèrent : « Tu es tout entier dans le péché  

depuis ta naissance, et tu nous fais la leçon ? »  
Et ils le jetèrent dehors.  

 Les versets 32-41 du chapitre précédent de l’évangile de St Jean 
[entre crochets car ajoutés à l’extrait prévu par la liturgie] sont là pour 
donner le contexte des 10 versets du jour (évangile "du Bon Pasteur")  

 Ces versets ajoutés nous donnent la joie de 
réentendre la belle profession de foi que fait 
l’aveugle de naissance guéri par Jésus devant  
les pharisiens… qui vont l’exclure du Temple  

 Il est naturel, voire normal de 
refuser le message du Christ à cause 
de ce qui choque chez les croyants ! 

 Mais pour obéir à Dieu ("plutôt qu’aux hommes" !),  
le croyant doit garder un minimum de liberté par rapport à eux ! 
 Remarquons la hiérarchie des attitudes : à tous, le respect ; 

aux frères en Christ, l’amour ; à Dieu, la confiance totale 

 Ceci n’est-il pas vrai 
pour toutes les 

situations de boulot ? 

 L’apôtre Pierre reprend un peu là l’idée de la 8e 
béatitude de Jésus : être persécuté injustement, 

c’est "une grâce" et même "un bonheur" ! 

 Ainsi nous ferons comme Jésus, 
mais, tout comme Lui, nous pourrons 

solliciter le soutien du Père ! 
 Tout souffrance acceptée bien 

qu’injuste est communion au Christ 
souffrant (et donc à Son œuvre de Salut !) 

 N’oublions pas que c’est par Ses blessures que nous sommes guéris… 

 …Et que si nous restons "proches" du Seigneur, c’est pour profiter de 
Sa conduite de "bon berger" nos âmes (notamment via l’Esprit Saint) ! 



35Jésus apprit qu’ils l’avaient jeté dehors.  
Il le retrouva et lui dit : « Crois-tu au Fils de l’homme ? » 

36Il répondit : « Et qui est-il, Seigneur, pour que je croie en Lui ? » 
37Jésus lui dit : « Tu le vois, et c’est Lui qui te parle. » 
38Il dit : « Je crois, Seigneur ! » Et il se prosterna devant Lui.  

39Jésus dit alors : « Je suis venu en ce monde pour rendre un jugement :  
que ceux qui ne voient pas puissent voir, et que ceux qui voient deviennent aveugles. » 
40Parmi les pharisiens, ceux qui étaient avec lui entendirent ces paroles et lui dirent :  

« Serions-nous aveugles, nous aussi ? » 
41Jésus leur répondit : « Si vous étiez aveugles, vous n’auriez pas de péché ;  

mais du moment que vous dites : “Nous voyons !”, votre péché demeure. »]  

  1« Amen, amen, je vous le dis :  
celui qui entre dans l’enclos des brebis sans passer par la porte,  
mais qui escalade par un autre endroit, celui-là est un voleur et un bandit. 

  2Celui qui entre par la porte, c’est le pasteur, le berger des brebis. 
  3Le portier lui ouvre, et les brebis écoutent sa voix.  

Ses brebis à lui, il les appelle chacune par son nom, et il les fait sortir. 
  4Quand il a poussé dehors toutes les siennes,  

il marche à leur tête, et les brebis le suivent,  
car elles connaissent sa voix. 

  5Jamais elles ne suivront un étranger, mais elles s’enfuiront loin de lui,  
car elles ne connaissent pas la voix des étrangers. » 

  6Jésus employa cette image pour s’adresser à eux, mais eux ne comprirent pas de quoi Il leur parlait. 
  7C’est pourquoi Jésus reprit la parole : « Amen, amen, je vous le dis : Moi, je suis la porte des brebis. 
  8Tous ceux qui sont venus avant moi sont des voleurs et des bandits ;  

mais les brebis ne les ont pas écoutés. 

  9Moi, je suis la porte.  
Si quelqu’un entre en passant par moi, il sera sauvé ;  
il pourra entrer ; il pourra sortir et trouver un pâturage. 

10Le voleur ne vient que pour voler, égorger, faire périr.  
Moi, je suis venu pour que les brebis aient la vie, la vie en abondance. 

    – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

Homélie de la messe de 11h à St Honoré d’Eylau (à Paris) 
Père Guesguen 

Nous fêtons aujourd’hui le Bon Pasteur, et nous prions pour les vocations, et notamment pour les 
vocations sacerdotales. Le mariage, aussi une vocation ? On peut dire cela, même si c’est un appel bien 
plus général. La mission du prêtre, n’est-ce pas d’être pasteur ? Pour ceux qui sont mariés, c’est de 
manifester l’union entre Jésus et l’Église. Attention cependant, le Bon Pasteur est d’abord une image 
pour Jésus (un chef, un roi) avant d’être une image pour le prêtre. Le prêtre n’est pas un roi ! Les 
« rois » nous font rêver… mais l’épidémie actuelle remet à l’honneur des métiers de base indispensable 
(aides-soignantes, caissières, éboueurs… Or au temps de Jésus le métier de berger était facilement 
méprisé. Or pour être un bon berger il faut de nombreuses qualités : attention, bienveillance, mais 
aussi le goût pour la tâche (équilibrée par le sens du service, pour ne pas être tyrannique envers les 
autres), acceptation du sacrifice (nuits sans sommeil…).  

 Pour ces pharisiens, il ne fait pas de doute 
que sont de très grands pécheurs tant l’homme 

qui s’affirme le Fils de Dieu, que l’homme atteint 
d’une grande infirmité depuis sa naissance  

 Ainsi, ces pharisiens si sûrs de leur analyse 
s’exposent au "jugement" que Jésus est venu 

rendre : "ceux qui voient deviennent aveugles" 
 Sûrs de leur analyse, ils 

affirment "voir"… et du 
coup leur péché demeure ! 

 À compteur uniquement sur 
leurs certitudes et restant fermés 

aux signes et explications de Jésus, 
ils refusent de "passer par la porte" 
prêts à "escalader" comme le ferait 

"un voleur" ou "un bandit" 

 Le berger voulu par Jésus appelle  
et aide chacun à sortir de sa "chair"  

pour aller vers la fructification  
de ses talents, dans sa vocation 



Moïse sera berger pendant 40 ans pour calmer l’esprit belliqueux qui l’habitait, et c’est en temps 
qu’humble berger que David apprendra la persévérance. Mais il y a peu de personnages qui ont 
vraiment tenu ce rôle auprès des croyants, puisque Jésus dit que ceux qui L’ont précédé étaient « des 
voleurs et des bandits ». Le mauvais berger fait notamment beaucoup d’évaluations négatives envers 
leurs brebis.  

L’image du bon berger réveille l’espérance, mais est-ce possible d’avoir un tel berger sur la terre ? Un 
chef qui commande ce qui est juste ? Là aussi pour servir, et ce jusqu’au don de sa vie ? Jésus portera 
à la quintessence les qualités du berger. L’épître Pierre nous disait les caractéristiques du Berger qu’est 
Jésus, à imiter (ne pas comme le péché, ne pas mentir, ne pas insulter, menacer même quand on nous 
a fait du mal, ; s’abandonner à Dieu seul. La victoire de Jésus sur la mort atteste que c’est Lui le Bon 
Pasteur, que Sa mission est atteinte dans sa totalité. Sa vie est disponible. 

« Je suis venu pour que les brebis aient la vie et l’aient en abondance » : s’il y a une seule phrase à 
retenir, c’est celle-là. Même si nos communions sont spirituelles pour la plu part d’entre nous, la vie 
en abondance du Christ nous est donnée. Jésus a profondément modifié l’image du chef pour ceux qui 
veulent à ses côtés devenir pasteur., il est venu pour service Moi je suis la porte (3 fois) : c’est l’image 
d’un passage :! Par Son mystère de passion et de résurrection. 

Que ceux qui sont appelés au sacerdoce, et donc à cette de pasteur, prions. Prions aussi pour que nos 
prêtres imitent Jésus, et donnent au Peuple chrétien de L’imiter aussi. Prions pour les vocations 
sacerdotales « qui n’existent pas encore » : suscitons le désir d’être appelé. Pour tous ceux qui sont 
appelés par Lui. Lui a accompli Sa mission en plénitude, la vie nous est donnés quelles que soient les 
circonstances. Qu’il nous donne des pasteurs à son image, pour qu’’ainsi le peuple chrétien ait la vie, 
et l’aie en abondance. 

 

Commentaire Prions en Église 
Karem Bustica, rédactrice en chef de Prions en Église 

Prions pour les vocations 

L’Église célèbre aujourd’hui la journée mondiale de prière pour les vocations. Pourquoi, pour qui 
allons-nous prier ? D’abord pour chacun de nous… Car la vocation est avant tout un appel de Dieu à la 
vie, au bonheur, à la sainteté. Un appel qui demande d’être discerné dans chacune de nos décisions, 
quels que soient notre âge et notre état de vie. Aussi, la vocation s’entend comme « un appel au service 
missionnaire des autres », telle que l’identifie le pape François dans son exhortation apostolique 
Christus Vivit (§253). Un appel à apporter sa contribution au bien commun à partir des capacités reçues 
par chacun, d’abord dans nos familles et dans notre vie professionnelle. Prions alors pour tous ceux et 
celles dont les efforts et les actions sont orientés vers le service missionnaire des autres. 

Prions ensuite pour demander la foi, puisqu’elle est un don. Prions pour croire que l’Esprit continue à 
susciter des vocations au sacerdoce et à la vie religieuse. Le Seigneur qui veille sur la mission de l’Église 
nous entend forcément, nous exauce lorsque nous Lui demandons des vocations. Prions enfin pour 
celles et ceux qui discernent une vocation à une consécration particulière. Prions pour qu’ils trouvent 
des espaces de solitude et de silence dans lesquels peut germer un appel. Prions pour qu’ils 
rencontrent des adultes bienveillants et expérimentés capables de les aider à élaborer une réponse 
libre, exigeante et heureuse. Au fond, pour moi, qu’est-ce qu’une vocation ? Par quels moyens puis-je 
discerner l’appel de Dieu pour moi ? Quelle est ma manière de vivre le « service missionnaire des 
autres » ?  
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